
La Revue Canadienne.1

que nos cuon,pair.es cen géné.ral ne feront P::s ne voudm"::*.pa: appiOrter au boutien de ccue Gri'ce Dieu, kunoe n.tielle :r e de.. civz-nt 1 rie-, l'ordre frit dornné dl->tenir les nols Ouverts f que ces bravers héros qui avaient si Souvent
défaut à tune:insititifuion(qu" itnest qule ur (Euvre lu Secours die ses talet, de Ses h:mières, n OUs, une ère de boen et hionn teMolurnemenI ,,-t, jsuàcn ersd si.O oimdn i vaillamn'ment mis en fuite et massacré dusci
bien-étre et leur bonheur, cl'est que nous Sommiles duet)on influience et de ses richieS>ee, celui-là rie de liberlé,,tde paix, de progrès qinosfe: à enir-'g-istrer les suffrages de, part et drautre à toyensis iile et sa:u défense, voyant qu'un
certains que leurs conlvictions àen, fait d'Agricul- imériterait 1 as tl'ètre almelo compatriote ; ce oublier lu p'mè, nous attachleraseincèremenit a mieuie que lei voteui. se préetint or fois Urn leurs opposait de la rési-tance, n'furen
ture sont basée!,, comme elles le doiventt-être, erait le p-re citoy.en Possible, le citoyen le plus. la Grande-Bretagnie à la connet-on avec elle et dre nle fut pas du tutt roubylé durant la journée pais le courage de souteonir un combat quill
sur la rai2onà et la vérité. Nous [ne Croyons pas idangýereux, ie citoven le puintiqr .le . Muis il nu11r0 radre-popée àobe1esn'o.. ncri:it 'pr.c q tait aaet. rvlu ts'nuretlchmn.

en efet que le pins ,grand nombre d'enitre eux 1ni'en 'Sera ['US ai-ui : toIus trail.leronit avec drapeau'il. ipassé à d'autres éleedon.efl, qu'on vouhut f:ire abadomat et def ieu c" dont ,

regardent notre climat comme trop rigoureux 11ouS ; tous milontreronit quel cas l'un d.l faire Je Nous dliimaii dans noir - derrère fecuille que qt-Igues tentatives pour S'empa).rer- des livres des 'titmin- ,à.amecid1luS adversaires
pour pouvoir permettre des amé!ioratio.ns dagir , aývatag;ercltuqe ardePn l ait! :i enovrutnndesee o lsee:uétaieit en foýrce dans chaque qi, après quelques coups1donné-rsi dan ecitaniotro mode arricole. S'il cest quelques-vns de doit s'imposer pour 2ameho,,rer notre sysýtèmlce de nlenlee et de déeordIre. ;os adveie.nires quairtier et Soirleurs 1:ardes. Mais rit-nlLde se"!e tion u lmilomlent, eurentIla ;nrsiéd1

nos ,compatriotes qui ,outiennen:1t une pareille agr:cole, q1uelsavantaig-s lon ldit retire r d'Un .comp11taieno t relles pour lo cecès ode leurs b ,.lale ni'arn-i; d'illet.rs OlcerRpoteré gnr.éedlsetre iUdeue
aussertion, il noir@ faut lee mettre iau nombre de bois oul d'un i miiav iitee dS\Ziilultmol. Can11didats. I)V4 Ibandes armeenvaienlt étée(r.!- v:t pris Ses p ca;iutionb et les livres 'urenlt mis Aliprès cette première afietTiers jeunes amis
ceux qui veulent tenir le peuple cdupays cdaires! Enfin nous o1Sons espérer (que -loit le lnous -»-unsees poliur lcaion iet .nitdre fmèmie -dui1|Cien tret . apeatq'u!urirS.Taqe.e le

une pos.ition bien inférieure à celle tdes autres laissera pas trava*.iller seulà a !.-Lpublicalmon de ce 11-d, ce furent les partizansle 3. LuN n fti;:et C'cest itccsio n de rendre hommage a la leurs libéraux étaient brutalement .maltraités et
peuples agricoles des deux imondtes. Nous ai- journal. NolinvrIitonild tousle< Canaizdiens einle- Mc'Kenzie qui furent les a.grt7oeurs. Conrloc conduite r(iciuse et uinpartiale zi M. Hartley .qu'on les emnpòchait de voteren les chassant
mon@ à croire, au contraire, que les Canadiens: truits, les notab:ej lde chiaque parimse aàtnous III sait, tour cela l'Lt inutti|e. 1-a jeunesse cana- ymqu a bien faits.on devoir.. des polls, résolurent de s'y rendre ; stur leur
en général regardent ntre chimat commile favO- 'venir nid ile, bsæt .par des raujets trautú dans del;.1edinne, a qui revient imun::rardepart de Phoil- A cemq heures, à la cluoture du pol mercredi. ichemin quelques nouveauxaise. n rn

rable aux développemnents de PA gniculturec. Il !commuiunicatione, Si)t par des laits citer, Suit rieur rde la victOireC . ct venue aux ýscot,.rb (dle \%o.mesquel etait l'état dei voix : nombre de gents qui en toute circonstance seà
cet bien vrai que, durant niu moiteS éx miii,i4.eatin p:a- tout autre mloven spIl'il jjuceronit a pro- e lecteurs, !(ls a proteg,,. et ; mmbilattu avec une i;- - --------- - --- ------- rant dit(u côté des vainqueurs, s'unirent à eus;
notre sol disparaist bous une épaimse couchie lde po d'adopter. Il est -.1, lupis ,ranld avant.z, vaid i!ce etunitrep; c)dité :limir::bleS. e1mrc en àlersute Lu;mrce u

neige et de gLace, Ma-s ce n'est pas là un dera- pon, ttei n -rele but déjiró quo ['on connilaise NUS !ecteuirs trouveront Inons une ,)rrtesponi1 QunriE . t*;aiir l- :,t' palnible et inoifensive. En arrivant près de la
vantage ; c'ebt notre richesse à nous. La terre ;les expercei tes sJ.ans certaines l)calite,, duilce pubbieefiplus bas des dt.ails ecitiuianició ru1o1 s trouaitlpolldiquartier St.Jac-

ale temps de se reposer, et aul printemps elle .les :ebo.alonsuI;te!S dans ld'ý1:re.l, en feene. et exats srâtles rixes et :IaIeVs (qui toit eleu e:nZ.3 . = : ques, ils aperçurenot un certain nombre d'étres à
est toute prête à recevoir tune al:,ndante vemnen- 1ritOut ce qui ,.eutaintéresser 1PAgricuiture Cal- auix qatie!rs St... 31rie(, St. Louis et Si.1 ---. ,4 ileures féroces et ténébreuses, entrer et !le réfu-
ce, et à nous rendre à lCmltom;i:e tune réco'te 'niadleenne. Ce n)'et que par ce muoyen qute Jacques. Ils verront ,lie li-rout les éeleetirs 1,27:- 21 33!lier dans uin repaire en 1*4rme lde maison sur la

teinon9 suiiue umon gd e le' on pourra juge:- pleinemen,,tltd.es prorès Uagri- Iübéraux out été brutalreent as.-adhli-et qu(Ill e t ...... .. .. . . .. ... -55160' 92 1 tçd3dqu3e etm-nsce.ot

pays les plus fertiles que l'un connaisýe. D'atil- c oý!el crn Canob-I . et suivre les méthodes niouvel. coit use de repré>aih;e , ,*eta t pour se progrt entre,.............S , S- 79 80 Oak. Inn." Ils continuèrent leur marche et dé-
leurs, souvenons-nous éque notre 1r Gsm t ttcl Il1%ment :linr , es ÎOet .qu: irronit donne éles re- contre des bands d auSssiqu ou tIi aait garts. te'I. Anner. .. ... ... ... 12a55 1 3 i! 35 jà un certain nombre avait dépassé ce 6" ref,-

que nous pouvons cusltiver ven Canada les Iplan- su11luts les ly us avante:uý1x S s stous les rap. %enir exprès lde loin 1poir es as-:on meir. S.Anon. .. . - -- 77z i67 s tin mionstrortmnj" ]urique le imaire de la cité
sý dos pays les lphis frod2 et le> pays lori plus 'prts ; co:T a , U ir11n,,i que par ce imoiyen Lspu e:eu m u \.le .\aire ' ""'t au devant- d'eax- accompagnó d'unI bon

chauidi. PreSque toutes les p!antes peuxv' ent r - que nous pourr-ons aiirer !;'lattn 'ou de 1'.A-'n- , e ' -tre a iie:.t . ,a .\laga tuu adien p1our i Si.lt e ... .......... 3i 2 3 I 1 34 15 om r dho m olc e'lspraden

revoir chtez nouse l'hoSpiiniité, et y lprospéore-r e,!:eu-,r ldts pays suir .d,: suj,, dJ!,pi, e.rn.1il.. les etiort 1:lis<par ux por ifore garrl h p- lai. , .J,.I,ýý" . 2 pasaller iplus loin cenleur disant 'que tout tait
aussi bien que dans lotur pays natal. Ccest il- c r: 1pour bII, et propres aM.1 1c,mer ce , de rcIabbir lordre et pro.ige les citoyeas. I arru bien' et qu..ls.feraient- mieux d2, :eniretourner.

unt avantagc immîensee et des plus ralr,. :,%.lan£t t .r i r h lui C.: que Con It ýt!deu!rs. .es mantte, on ci!e eni!auttres N. ;\mii,,t er. L 1ý- )1 A cette recommandation d'un initgistrat respec-
dont nous devons tirer le plus ;;rnnld profit .; si - -- -- - .q-ui . -- - (1;depujIislngtempiijS re11 .!es devoirs lde .\la- iTo.tL . .. . . .[!)7.""i ci-1i G77; ';I. t:0b1e et hbon cctoyen et Jdontile-, intent ions étaient
nours nie voullons pas nous rendre bien coupables. - -.- rgsratie Pobee. Coc unaieur dép'oya en] bon 101ses, nous n.en'1 doutons pa3S, o ensg
La terre, en etet, n1oset a one orcn'o o1n)s 1 netreerea-.. . ernsreteei e urtournaient avec

..4 tiiié Iirrs.lt o cibl ilcIVritu !1:1- (."fI;, l,- bP . .llajoritý- torie, ,!r tà4,el leiin tS* leque noslasineouvrircet .nLeset 1dée- a qu:3t, 1oii conueil 1line rd'ier rlupeu d'ordre d«tune louj!e tnon-orgalni.ée opé.
,pinles ; loetnouste ,tdonnée pour que nousin11 :porte ia 1lçon p;e 3M. Aliut donna iu ml aor- ,i,-rult une retraite ; le alaise nmonté-Sur Sone-
cultivions le mieu.r possitle, et que nmus er et é- éral1-1Gore 's lýi s ts ¡ii le juý!Ienit deia! a :,tc-ttn...:..ou.e et..aitd-jà bie

rions le lusadque nous pouvon s. Cceci est parai- 1""".. 1 'une e a......... fi-- ; U'anó ; c'etl roquc setresaitdeétagbes

tementjuste; carsi nos ne cltivos"paonou •lizzen: I du (quar:ýýer S. Jacq:ueS oil avgait .superieusu RyaOkin"'urrett
n'avons rien pour nours nourir ettnouse véitir ;,; I r l t., r toe mtutn 11 leerncnrrle .\hd,; 31 M A:nii,,t pprei: 1 qte parIrent hór.ées de ... tol.t2, de0carab Ieset

n1:11e cultivons peu oUrimal. nmus n'a-uronls que , ; u N M DIF1 . I.E.:; NI) k.In tt'L z Odril,t cdes rtoubN i>ci -iis :'ine d taient l t e .an td ames à ( d..di..rente.e4p cesau-moye

peu pouir notre nou)rriture et nus habits .; enfin ', !PRIM ý N sT n .u nur. uate S.Lus tqe eDrisso aient f Sr- Laurent.... ... ..l)-- de--qules àlestrsl, yaux d Lftr 'pcamoyss ent

nouscultvunl bev cons etbeaucoouupguoet bi-en,. nousrl auro , ce, ment em , ,i: ,-d'Od,,,pC sl-;Il lsl-y tran ,11porta aurl*v tSuip.Vt at-, ë,e.lesSl r..ijnes etle ,noinlest appuisappesdd

beacou por nuset eauouppou le nu at PmN'It dItla,% ia .aleu oir- - ··''l'administration actuelle, les partisans devoué
tres. Ce sMý. en elles, rn'emt pas itre prri-)*te »enoua ille ,:.;6;ý,' Go,-ri td. i .li)U...pa1 néIde >cesde .l.'. Lunai et MN 'cenzie firnut une decharge

ànuc :c's ppredu zgenre h l. -.AI 1 1 PO R EN ssde cnep, , y r-Jitl , I:d . AmiTo · ··· e ir des ,-enis qui ne ls 1 iet.s

main, gu; demnande que .acuin des rn.lmbre"s de - e udna m hil,. li. I1&ndu ori e- ýLim 9 , re:ýI- On pett hIcl-elment- coneevo»,ir. !il jý,e, l'en- mlenIt ie-ooqués ; li randnobrd'nIleu

la g:.aiýde Ifam.i!cille des onanescu:I.lctu- l de &rcoelr. 1. . dGoefulntrelo n . -ler d[llhes :eqi eain Jm l le escn-nsCaaiessetouatdsàpasblmn

la ir.anière la plus avantageuise, fm ,pas' à hld j T.n>n d.., Il-ent 1l!::ne. comqiIle deouper iIlzqui er:u la, lque le fil-.didats heureux futrent recon..lits chtezceux par ! éloinc du - Royal Oak Iun" tous ceux qui ne
steul, mais à tous les membres (de la taml:lle. Mli1. ta, n evc dn e .\L fU Ilendry .) loýlum.ill efiens. etc. Is'étaient unis a eux durant leur marche que
D'ailleurs, il faut bien le remarquer, Si itune b,-nnte ' avit empll'ê:ho paiieurs üCe:c teir 'alati o - l Il n-y :. -une Lchase, qui aur mmeu tzde la ; pour le pýitr de gro-ir leur nombreetpu
culture profite a tous les honmmes, el'e Iprorbe --- ---- . - ----- - -- erVateulr de voe:01r. 1j l adon t y l ka. Ï l adit laire lune pénib!e lim- , paraiti* r - r cotriue à la pr emière victoire,
d'abord a celui qui Va fiuti. C'est pourquiini, A TE L ILE T YPOG GRAP H IQ UE "I 1'' 11i.1li uýý:L l )er 'I. udeir <.qui 1 posi co:iiIýreaéii"n mon de quelues gens'rt;,Tesent di- es a adns au morm
cultivateuirs, s'ils le veulens. 1 cuvent do(ui)etr . etait eni dedans du pI,'. Le -::neral Gore» .,a-i frénei.Iin, qui se Sot permis de de(-irarerdes du danuer ; neanmomuiis les plus braves et les
leurs revenus, doubler leutre richessee. doub;tr IELt dressant ak!,rs- à .M. lteaudry. lui it enrinIli- armes à feu d:ans le., rte, ,près l'clectioný, sans' plus décides se ralboèrent et ripoýtîrenit vigou-
leur bien-etre. Pour cela, il rne sera p2s ln .éce .ýýSeno 1rc t'uiole considérabk d le ,!ic(:, ,4qu'!il pecier aux terrib:elsiet déiorales conséqueno fcas 1reuis:ieent à 'attaqute qu'on leur avait faite et
maire de se livrer à un travail mille to.s p!us pe- XF l'UECANA1)1E ' étais inlorme équ'il avais tempé:ié des électeurs 'qui pouvaient cen résulter ; Unv balle p)outi.taille:r dotui tO le reultat, heureusement, n'avait eté
iblte que celui auquel ils se livrent. Non ; !;'! de %o:er. et que nre %vou!anit pas que Ses troupesi frapper qulu'un et Dieu Sait qu'eles suites qule de percer quelques habits et d'enfoncer des
euIle chose qu'il leur (hitc'est d'amlé!iIrer !Il Mur .,,,, i .1 a mI.,e r:výaiet anda s -ý outin1rsent ,des procedes illég-'u., il a;ait leur ýfathuses ietteu une sembillab!e occurence. lieu- balles dans les msons voisines. En un instant

sysèmed'griu:re,'y aie ds odiicaic oroner de se retirer,-Ces piIr(,e2s, Comme Uon ýreusemteuiltre rieu de2 iciarriva et 1mlgýru 12bsILeocRoyal Oai nn" ,fut assiègé, les portes et

et pour ttteindre cet obj'et, qu'ils prétns er ientnt s'iina e Il yk-çç. iiirsa iit,,(;iteåtNiiýFsi ne perdIt nES.en p rI tre ,-r eo-t se .

nýada'q" *lna cenvue que leur bien-étre et leur er ý- 's o·r«.)IAar(.S reT. ment,,. 3M. Beautiyry repouss 'une pareilee.c-latvit,1tequntrmltau' 'pirsn t-
bohu.tu tatip. u csation et dit fque le poi avait toujou is éli ou. I LTElection de IMM. MFontaine et Hfolmers ror auis.iòt, apr,ès avoir doc'hargé au hasard

Nous avons une confanlce trop illinitée dans!-''. vert pour tous les éecteurs et qu'il n aa%it 1ent, ISSera unt événement mémorable pouir1 leurs pistolets oui autres armes a feu. Tel tait
le bon sens et l'intelligeace du nos compatriores n ;l-léle eCeux qui s•eétien:ii rescrès avec1 notre vile. Maliis llous n re devons pas oublier l'état des choses lorsqul'uneI foule d'assâommieurs
eut de ltus nos compatriotes pour douter tit seul oibâtonis et ditiimernaces. \Il. Amtiot sentýan1t ceux qui par leuýtr zèe, leuiractivite, leur dévoue- fVenanilt du poil se r:m eni lançant une gréle do
moment qu'ils puissettn'encourager pas la pui - e '. neionite"aice d'u"e pare.ile iiscusion enripré- mient mostcontribue à nous faireobtenir la vic- 1pierres surs- io-izeanis, qui se vor-ani.ains iat.
bllication quIle nous leur présentons .aujeu irIl-h l1 e i, .ola .foule (de Dones :tui éeot ttojoutrs pýiire . ]es citoyesqv otpi u.pr cie ausd ou - ü,frn oh pè n

ls savent trop [bien ccetiquede% ra proucr1I*,ipi- jé :plèe àav i y J;ode, exprima ai général Goru e lée tI i. !e ca).&:ité doerepe et soni[ d.gne pré- rsisëitanice dans laquelle quelques uns fitrent
pui qu'ils donneront a ce journal, pour reu: deti i .- I lu'lsiparler ceii, -tiruilr. Alors . ;bLelt, Jlo!u 1mi ug éeu-er, les yI:unecS .g1ens (qui 'bess, d e terminer ie comtbat et de foire une
de lu p)atroiser. 119 saventstrolp b- ien que, eI ct ! ý51ýýë -Ann u(lt h n enpresenice deýostad-.fl, <pCi lt- 'e -sonlt si bien econd-.im, qi iont pavé de leurs retraite, il faut le dire, un peu précipitée. Après
aoppui est faible, on dira d'eux ,: ,-Ce mnt lde, !; da;itia at oIirue i nt:dw1i re, le rat delre l er pe,--rsomi:es polir 1pr.teger les élet;-urs et défen- cette lutte nos jeumes gens e rendirent tous de
gens qui ne veulentt rien apprendre ;- i mel- ue ma ---. ý ý - - - - - - --- II ICll ineiire. du lait smh ae eiC .er(tive ;: drleinl iberteu-IS pohitiques. Au nom d (u parti 1nouveau. quoiqpie par des chemins divers, au

aussi qlue si leur a ppui es- t t :t iat, «.e1ut 1jqu ný re Ihi!app:irtenait pais d&s'enquérir de la 1lib5Cral tduiL anada, nuis les remlejcros, Il du quartier st. Louis où is se ru'ièrent et
général dagne le pa,1 on, 1 pourra et IrL m dtraauiéL'lt L! ou ega ldes vole 11À ; annenit o e _ _ 1se -1Iposèrenit à replouiSer les attc.tpies qu'ilsdire~~~~~~~~~~~~~~ qu eCnhnn ers a .dc eue a esnespr1Uon ciexes pure1j-p..voyaienit(que leurs ennemis tenteraient de
c,ýtion et surtout lædu!tcaiiton A--ricoýle-,lqi e't. er, et gui étawin r.pnsh leoes los E .l'ON DE ONTR EA L. ;ntouve aur; ce (qin n uaii ipais. Vers deux

PL:ducation la plus tessen:tiele 1p-ur Ilu.Nto d" e !let. payri, dee arl mpt mea. .J1 desieues et demi les consier-v.teurs de l'ordre, de
comipatriotes savent ainer trop hwa lu-, clona \o.;rl- - i .oýv i l- . Ilevo:rqui leur et:ienit iunpes et que les lde- M. . lmenIE , i' pai. cletdu repos pubeirs se rendirent jusqu'à

qlutnces que l'oit tirera nécessairement de l'on- = voir, de I att.ri:e militaire ribomiaient a seucou- Pe '-rmlettez-i dle vous faire part de- quelques 1Penienutre dei rues Dorchester et des Alle-
couara2ç.ieent qu'ils donnieront ;ilsJvurnA ld'.-l- ELE'TO . [r\RE L r- e e ouoir cnyt, quand c tdernier Il,-roqué- fisdm waéteone qis-on a , d~1,l noneetlerarvé a e

griculture, pouir n'y souscrire pas cen n11,1e. . . • Atpaur irretuir les roots et. s mlirauens (de la dl-anit h.s deux.jol el eclton qui a eurilieu détonations d'armes à feu ; mais leur attaque
,Nus faisons 4Un appel à tous Ile 313I. 1. ul TOà EC MP T '' ""oI"o *"nugadi et "nr(,rdi dernus,-.!fut noreséwe vit!ureiscieent et après quelqe

Clergé du 13as-Canada. Nours leur cion ,S : .Aleý- VITO RE• • Ama1!s ittf'la Con.Tkldu e ral Gore enrette i Vo, :ua los démion.trations hlo>tiles qm a: -vaient1 coups échangé.'Il part et d'autre, ils prirent la
slieurs, Vos eforts ont touijouirâ rendu au bin- . .L. l N\I: ElT 1 1 1iN e ame mt noneae linbe n ét ate urn lsjur uio'Ircdlr e-fut e uen ousivsjsq' Pnoinr
être et nu bonheuir cdu pCtep wle ; Vus .vezqu'un y N 1t'AS\ T'.31AJ- % a ut aant d ui ,ldnl tettèioyu:jesde&.je/,de us t auet tLgaceièe;làdu

bons système d'A;riciuiture ctes lt myen ienRIcD : 00'. er:neet no . Ie rl pre eLe ýra- 1losIpartaanis de DL .Lunn iet McKem .e, oit icoups tdepistolets furent tirés Sur les Canadiens
puissant et bien .fort pouir procurer :toi peule .. RIE • homeu!ll,1ttx de t'equ'il âaaa . l\ o0 u- quel etait pr es , lu 1d; ona1at auss (i l d'un mison apparteniant à latveuve William
Canadien ce bien-étre et ce bonheur. Nouts, Co.iime d il tait lf.wiie de ic prLuroir, nmar.h i e:at upolmardi soir :; 1 ni-r'.tom-à,-fit aimlable et cavalière avec I.a- !Add : ce qir occasionna. nlous le regrettons
vous demandons done aujourd'hui %,-trcop- -,-Jean, . ,-part; ibéer.l a rem:porte ue ic (toirýI < iede tles coniservatifs par exce(!lince et lettrs 1beau coup, le bis ,des Ouverture,(de celle mai-
ration dans l'Suvre tque cO1Uom nce 1la Iorivte ,co:nple-i- ,or le mu,,istere e t ,ss1pirt;ýtii i.dans: .ý -ýainiles L. IP. S., les Sýteel Cqpsles C!(:c, ers, [o : après quoi les canadiens regagnèrent la

d'A;rcutue u Hs-antd. sot esb ap:d. Jnas :apb nefu pu.= a-les 1Do/ph1inis, ten unt mot tout ce qu'il y a tic pol dit quartier St. Lousis ou les troupeOS arrvÔ-
compatniotes que vous avez a servir ; eC on lt dos tant et p!I u, .:11i;. 1! y.avaist a,,ez lon:_l mpis Qt -%trir.ns. != r ÇesIetle et (de! no/1de dans la cité de Mon;rtrt-al,1 rent bientôt souse le commaniiidemnent de J. L.
compatriotes auxquels vu pouvez donner laqt l( l eý L4vcteours !bbé:%.ix dc, .It:t: taiýint i, avaient coutume de neutraliser la grande miajo- Beur.Nsbae ensen rrnt alors
prospérité et 1la 1febcité sur la terre. vouse refu1s:ý -1 - pie eec d u iucn ecoaert e éetusb axdeMnrau s e u ed ry.Ns aeeunl ev enaitentie e

rez.vouis à l'appel tque tnousevouse faisonl Ili 11. a b v)eence. ':tte fois ils se ,)n: prote rand- nombtre trd e uns ens, caniadien-frn- ret .se reposertdes lfatigues de la journée en
n'est pase de plus beau patriotisme que e-lui-e ; :etit oiet ou rison! ; ils ol.it fait leuir devair en) l t,... .. .. .. . ..... 10-3 2 1 çais, prirent la nloble et courageus, .:e rslutio1;n d e sn u e lceussrin uia m n
c'cest le patriotismle le plus direct, C'est le patrio- 1h!, :nmes ciet IL! piyv oIo t .leur savo,,ir -- ré d'avolir ( )Iuet.,. . . ... 5 3 5 1 9I) o,-, ,'unir ensemlble pouir protéger, à di faut dles a - protégés par les troupcs, ce en quoi mialheureu.
tisme le mieux entendu, c'est le patri.,t:Sme l! 1pLar;IL.le de-rnl,ýC)ier coup a la honteuse aintIi ü.tra- Centre ...... .... ..... 1 7c5 1 7-, r 7!. 9,!i!torités et de 1Padiistration, !e2 droits (de leurs semient ils se tromiperent, car après leur départ,
plus fruictueux ! La Société d'Agnecultuire duiti nn otactuello et autrti toilry qui la somtienuie Ille. Arme, ........... i 1374 ý141-1: 3o 31) icompa1trio)tei allant donner leurv ie.u p ls; lus lne isvirn enou rlep lisép-
lias-Carnada espère donc que vouse prèterez ]'i- ,,quand ,&.:iz. ne :s soutes Ses turpitudes et ,sSt9. Antoine ........ j il7 7743 43 1en, consïéquen.ce mardi matin ils be reni renLt 1de, chèérent les électeurs libéraux de voter jusqu'à

rae e ote :iol purenarlesCndesm-is .Lus...... .Jl 1 .91 4; 51 1la nmanièice:, 5 14paisible a- quartier St. Louis lat clôture du po!M, c'est-à-dire penari nirn
a ouvrir les yeux sur leurs in;terèts, los en:;ager 1 t1'-cte; e":e et ::!oievuse virtoire portera se s ,t. [Laurent. . . .70 70 l 't 1 1. I. (- ils s;i-:aIit <p.c les éleLteutrs lihèraux aiuertýýtiuet hteu,ùre et quart, et pendan t ot,.t ce temps

s'abonner, à-cette publication. et à mieltre à !fri:t,. -:ii11.1 1ý 4 Le pays restentin arrache (des main, de I 'i It, jcus ......... I 13,r1 45 la plus lranidemajorité et Où ils prevoyaient l'on purt trouver encore QUATRE voix Peur
proit es ens eign mets qu'1elle renfe',rmeira." ouis i:ampires plii¡ui-s, qui l'ont tant fo:t sou- Ste..M3arie.......... .• - ! --6 S - M ' par 1 llêe lt qu- e edirigeraient IpluI spéciale- AGI. Luinn et lcKenzie.

Nous faisons uninappel à ltus les hunies i¯,- frir et qui le ruiiii:ent entý:Irement sdtl e - e tlsatq e d e r n e i- · tftiipo rl rm èejun e; l eod
truits dulipays, et Surtout à ceux qlteutr pori- miieure vencare queblueiIs nniées vin leur p Ivoir. . Total ....... J.: S Ril85!)til.:)0 1 5 trmplle danse ce quartier juSquecs vers ] Il se passa plus pa;isibleme-nt ; P'ut ne vit seule-

tion miet plus àtmêmge d'exerce-lr ue plui , graindle Jii.bm: tns a l: ucune tpqe loparti liberal n'a eb- h . -- , --- 1leures. Le citoyem: allaient dornner leurs v)teà mont pas [',ambre de nos cieneis ; ii faut croire

influence sur les masses ; nousili n e lo pas ýt !11nide cparedles victoi.)res et rn'a1gagnle tune po- M.erairedi miniii, lh azete de .llomtré, 1'pour les difféoens canidazts sanle aucun obstaicle que la leçon avait eté bonn, car L'effet en, fut

unt -appel monirs grand à lit Presse Canadienne. , 1S lion s,.mbbM,!,e à colle (qu1!0occupe aujou!rdI'huLi. l'oIrgane hieullite d 1e Pa inistrationt, en face desM ni péchiemens qtueleonqu:e, noiis %rver ct':lmervcilleux.
cette Presse (qui peut sout, si elle le vent Nu -Lepart, lary )ingte:npis baiti enlruinele> st tunt'lits e1 e h .-r þss ie onsl huel n top ebiasamés come t-1a:1 A ESCssAUNE DIS-

leur disoas-à% ltut i "Ventei.travai!ter à 11 l bonne à t'Int ne- e t eu ltt des élections génié- ivetle, anuonça que mré la, - lnc, l es1can- 1Fordinaire et venattdut faubL)urLQuiébecn lelýi- DmSTANCE -IllPEU MOINSsnESPEcTA-
cause, do lPAmelioration(de l'A-,.icultutre dans rales, Il i lembe tqu'encemoen tuts les dits mninisteriels a1,it1une majorità de 186 riuen p la rute Dorchester verslepoIduqua-LU'E LE RA iPPoRTEUR DU HrUld.

notre commmne Patrie. Prjètez tiours votre ini- puissances det la terre sort lig'uées conitre lui et, dans cing quartders eple la balance conI-t'ex 1tier StL. Louisecin menaIçtii et meml n- i attaquait -- - . - - ý -

duence, votre nomn, votre parole, voire exemlp!t, que lat providce lui dise : Il faut m>urir. ý tait d'a /pcu près 4111a cloture du pl ! ! !es piersonnes qui avaie l e malhevur de Setr-:
vos richesses ; prétez ltout pouir cette Lrnde Qu'il mettre donc, qu'il péri'Se à jam:is. pouir ' 'illuvan-on milentir plkfrontemnent 1 ver sur leur passasge ; ce et rs que nosjeues',N,,ellrE ecoraes
Suvre qui, si elle est bien comprise, doist étrecaI;Vantaý,r da l'Angleterre dfanlu la colomie, pour ý ýL'onnlüte et v. -rtdi journal ajoutait polir1 gens voyant ' .: les électeurs aillaient être chia>- Eletion.-lhui)iisnotre derniè-re feuilge, nous

couronnée desi plus gramds succès, succès qui le bonhur di peuple canadien, sal prosperité. ý inir : coýssentv.Trr:"q! ! ALL. WHIO LOVE TH E sús du(ll prcsfreé,s'vlcrna-«.osrç vsdPlcind hnrable R.

doivent en premier lieu et par dessus tout lpro- sonr aveir ! car, nouse le disonS. puisqu'd iifaisIutnir isii coN \iExios s !LIZD To VOt'n cot.oUns compagnés (de quelques citoyens, à leurrrent- ]Baldwin pour North York avec une ajoritéde
filer à notre population et aur pays ent géniéral." le dire, le parti Tory, la moinorite dut pays, qlui a To'Il [A% . n:: EAtR L'A1 TH 1EPO Lt.ls ANDO St:C - contre pour leur épargner la peine de mnassacrer 260 voi!!

Compintrites, qui que Vous soyez, Vous ne touIjouirs uci le pouvoir eIL a-oOpprimé la maujorité, 1cTEss is cenT.1t ti . les électeurs, suivant leur louaLMe haitude. Jamnes Smlithi, écuyer, pouir Durham, mlajorite
refuserez pasd e vous joind!re à nous. 'Car il nie le parti ilr-:, avec ses prëjuI, se.i haines e escè tait S cellin qu'à tinuf heuresi, AuSsitòt ces brigands commencèrent l'attaque '.90 !!

pitut ici exister de distincrtns, deticrivalité.«, J'- prèrentions exagérées toi illbéralité, soinso11- le ,mat,.in mel'OIciRporeravieu en pomsant tdes hurlemnens et en détonnant dei Wm. Notmaniii, écuyer, pour Mýiddlesex, Ilea:
nimLidosé. C'est uin Fsujet ..,-ltre qce lPAgricul- len-ceIa éte le mauvais genie du Canada et la la résignation d(e IML unn et .McKenzie, qui armes à fers; u.als co:amne on connaissait leur jorité 300!!
ti-e, uin sujet cependaont de preiecre impilor- eauseý de touites; nos nudiqres, de nos trcobles, de < Protiraient du latte. l;anlmoins, pouir obéir È'%sstme et qu'on s'était mnis en garde, on leur John Wetenhall, écuyer, pour Hatln m
lance. Et quiconqute, le povan-ut et le doant, notre per: (de purre . àa lo, et par crantele gquelques sup:--Chle- répruidit à Ipeu-pirès ,o;ude mème ,togn; c'est.alors ritù 280 !:


